Compte-rendu de l’Assemblée générale de l’association Migractions 13 juin 2008

Etaient présents :

Bogentson André

Estelle Auguin, vice-présidente

Lila Belkacem

Adeline Braux, trésorière

Maxime Courban

G. Reza Shokrani

Elyamine Settoul

Nader Vahabi

Lisa Vapné, présidente

Etaient excusés :
Houda Asal

Samir Benfoughal

Alcinda Cabral

Sophie Massot, secrétaire

Anna Perraudin

Isabelle Rigoni

Claire Schiff

Julie Voldoire

La séance est ouverte à 18h15 par Lisa Vapné qui présente le rapport moral de l’association.

Elle présente en premier lieu l’historique de l’association : cinq doctorants qui se sont réunis à l’issue d’un séminaire à l’IEP de Paris en 2006 sur les migrations internationales avec l’envie de continuer à travailler ensemble.

L’association a été déclarée au journal officiel le 10 octobre 2007 et l’annonce de sa création est parue dans le journal officiel du 17 novembre 2007.

L’idée de créer une association est née de considérations assez pratiques : doctorants rattachés à des universités différentes souhaitant organiser un colloque de manière indépendante de nos laboratoires de rattachement, il fallait devenir une association pour pouvoir recevoir des subsides. 
La constitution en association a eu un effet positif car il a clarifié nos souhaits et ambitions que nous avons énoncés dans les statuts :

« Notre association a pour objet de :- étudier les questions liées aux migrations internationales et de proposer des études sur des sujets conjoncturels ou structurels.

- organiser des manifestations scientifiques et culturelles autour des questions migratoires.

- former des professionnels en contact direct avec des migrants aux spécificités liées aux aires culturelles d’origine desdits migrants
.- accompagner les investisseurs, les collectivités publiques ou privées dans le cadre de partenariats, de négociations ou de rencontres avec des pays étrangers. »

Le bureau fondateur ou conseil d’administration se composait au moment de la création de l’association de Estelle Auguin, vice-présidente, Adeline Braux, trésorière, Sophie Massot, secrétaire générale, Hamidou Dia, secrétaire général adjoint, et de Lisa Vapné, Présidente.
Depuis mai 2008, nous nous sommes féminisées malgré nous puisque Hamidou Dia ne fait plus partie du Conseil d’administration et de l’association. Aucune raison n’a été clairement invoquée lors de cette démission mais on peut penser que certaines divergences quant au fonctionnement de l’association et à ses aspirations sont à l’origine de ce départ.
Suite à ce départ, nous avons supprimé des statuts l’un des objectifs de l’association qui ne nous paraissait plus pertinent : « rendre plus visible les politiques publiques destinées aux migrants auprès des migrants dans leurs pays d’origine de façon à pouvoir aider à organiser des accords dans l’intérêt de toutes les parties », car le groupe tel qu’il est composé aujourd’hui s’intéresse moins aux questions de co-développement.

Lila demande alors si Hamidou est parti à cause d’un désaccord sur cette suppression. Lisa précise que non, c’est plutôt qu’en l’absence d’Hamidou, nous ne nous sentions plus l’envie ni les capacités de réaliser cet objet.

Nous avons aussi changé l’adresse du siège de l’association.

Nous pouvons aujourd’hui compter sur de nouveaux membres, au nombre de 11 suite au colloque, 17 au total.

L’activité principale autour de laquelle tous les efforts de l’association se sont tournés lors de l’année écoulée a été l’organisation du colloque « Catégorisation et Migrations ». Celui-ci a été un succès, de part le nombre de propositions reçues (75 reçues, 18 ont été sélectionnées), le nombre de visiteurs (une quarantaine, bien sûr majoritairement composée d’universitaires mais pas seulement), les temps de parole respectés, la richesse des débats et le dialogue interdisciplinaire entre les intervenants. 

Lila, ayant été une intervenante, précise qu’elle a trouvé le colloque très enrichissant pour elle car le président de séance qui connaissait son texte à l’avance a pu lui poser des questions pertinentes. Par ailleurs, l’organisation a selon elle, contribué à créer une ambiance sympathique, ce qui offrait la possibilité de s’exprimer à son aise.

L’organisation de ce colloque a aussi permis à l’association d’acquérir une expérience qui lui permettra de ne pas recommencer certaines erreurs, notamment concernant le choix des présidents de séance. En effet, le temps ayant été compté il n’a pas toujours été possible de les rencontrer avant le colloque.

Migractions a choisi de faire figurer sur le blog les textes des interventions du colloque. Bien qu’il est difficile pour nous de savoir si ces textes ont été lus et s’il y a eu une répercussion sur leurs auteurs de cette parution en ligne, celle-ci permet une visibilité plus grande des recherches des participants du colloque. De plus, nous avons assisté à un véritable boom des connexions suite à l’annonce de la mise en ligne des textes des interventions.

Enfin, Lisa Vapné conclue que Migractions repose sur l’interdisciplinarité, sur la multiplicité des aires régionales concernées, et a pour vocation de prendre en compte les différentes perspectives que proposeront les adhérents.

Nader prend la parole pour savoir comment nous avons choisi les textes.

Estelle précise que nous avions fait une présélection puis tous les textes ont été soumis au comité scientifique. Cela étant, les interventions ont été sélectionnées sur la base de résumé de moins d’une page, ce qui rend l’assurance de la qualité difficile.

Nader ajoute qu’il a trouvé que le colloque était bien et que c’était intéressant que ce soit des doctorants qui soient les organisateurs. Il y avait bien sûr des défauts mais aussi des qualités.

Adeline prend la parole pour faire le bilan comptable.
Au titre des recettes : 2340 euros
→ cotisations (20x17) : 340 euros 

→ financement du CCFD : 2000 euros

L’association a également bénéficié d’autres financements de la part d’institutions qui ont transféré les fonds directement au prestataire de service sollicité ou aux bénéficiaires :

→ Institut de Recherche et de Développement, Fonds de Solidarité Prioritaire « Migration internationale, recomposition territoriale et développement en Afrique », ( : 1500 euros affectés au remboursement des frais d’hébergement. Ces frais ont été couverts pour l’instant par les fonds personnels de certains membres du CA de Migractions, le virement de l’IRD n’étant pas encore intervenu au 8 juin 2008.

→ Cité Nationale de l’Histoire de l’Immigration : 1000 euros affectés aux dépenses de restauration + paiement d’un billet d’avion depuis la Réunion.

→ Ecole doctorale de Sciences-Po : 800 euros affectés au paiement des frais de transport de trois intervenants depuis l’Espagne, les Pays-Bas et le Sénégal.

→ CERI : 149,46 euros affectés au paiement d’une partie des pauses café.

► Au titre des dépenses : 1695,66

→ Administration générale : 159,83 euros affectés à l’inscription au JO, achat d’un guide des associations, cartes de visites, tampon

→ frais liés à l’organisation du colloque, ne prenant pas en compte les postes financés « directement » par des institutions :


◊ Cocktail du 13 mars : 841,89 euros 


◊ Hébergement : 364 euros


◊ Pauses café : 161,46 euros


◊ Frais de transport d’une des intervenantes : 92,6 euros


◊ Divers (photocopies, papeterie, affiches, mini disques) : 75,88 euros

► Solde : 644,34 euros
Le livre-journal des recettes et dépenses, tenu par la trésorière de Migractions, est consultable par tout adhérent qui en ferait la demande.

Nader regrette que ce bilan comptable n’ait pas été présenté par vidéo-projection.

Lila demande à avoir des conseils à propos des financement car elle organise elle aussi un colloque à l’EHESS en novembre.

Reza demande si nous allons faire des demandes de subventions régulières.

Adeline précise qu’une convention va sans doute être signée avec le CCFD mais que pour l’instant c’est en cours.

Estelle ajoute que les demandes de subventions se feront sinon de façon ponctuelle sur projet. De toute façon les institutions ne financent pas sans projet déterminé.

Ensuite, la parole a été donnée à Estelle qui a présenté les différents projets de l’association pour les mois et années à venir.

Tout d’abord, suite au colloque intitulé « Catégorisation et migrations » qui s’est tenu en mars 2008, l’association souhaite publier les interventions du colloque. Pour ce faire, les organisateurs du colloque ont choisi parmi, les 18 interventions, 8 d’entre elles et les ont agencées afin de pouvoir proposer un travail cohérent à un éditeur. De plus, un courrier a été envoyé à Stéphane Dufoix qui lui demandait de co-diriger cet ouvrage et d’en écrire l’introduction.

Nader a parlé de ses contacts, notamment à L’Harmattan mais a demandé plus de précisions au sujet de cette publication : quel serait le nombre de pages de ce livre, quelle serait la diffusion envisagée de cette parution.

Puis, Estelle a parlé de la volonté de l’association d’organiser des projections de documentaires sur l'immigration qui seraient suivies de débats avec les réalisateurs ainsi qu’un chercheur spécialiste du thème abordé. Les documentaires peu ou pas diffusés seraient privilégiés. Ces projections pourraient avoir lieu à raison de quatre fois dans l'année et pourraient débuter en octobre 2008. Estelle a ajouté que des démarches seront entreprises auprès de Sciences-Po pour que cette institution abrite les futures projections mais que, cela n’excluait pas la possibilité de trouver d’autres lieux pour héberger ces manifestations. Une liste de films qui pourraient constituer la programmation future de ce cycle de documentaires a été donnée aux personnes présentes. Lila a précisé qu’elle connaissait l’un des films proposés (« Au bled », de Stéphane Le Gall- Vilier, Les Films d’ici, 2003), tout comme son réalisateur. Elle a aussi suggéré la diffusion d’un film portant sur les descendants d’immigrants portugais intitulé « La vie de château » d’Irène Dos Santos qui est aussi chercheuse. Reza a proposé d’ajouter à notre programmation le film « J’ai rêvé d’une étendue d’eau » réalisé par Laurence Petit-Jouvet.

Le troisième projet dont Estelle a fait part est l’organisation de formations autour des questions migratoires à destination de professionnels en contact avec un public migrant (à l’instar des travailleurs sociaux des conseils régionaux, des enseignants, du personnel médical ou des élus). Ces formations pourraient être des rencontres mensuelles autour d'un petit déjeuner avec un conférencier, chercheur en sciences sociales qui serait rémunéré. Ces formations demandant un travail important en amont, elles pourraient être mises en place à partir de septembre 2009.

Il semblerait, d’après une information transmise par Isabelle Rigoni, que le CIEMI (Centre d’informations et d’études sur les migrations internationales) envisage une démarche similaire. Par conséquence, il serait intéressant de prendre contact avec eux pour mieux connaître leur projet.

Reza a informé l’assemblée de son expérience avec France Terre d’Asile qui lui a demandé une formation autour des parcours d’enfants afghans.

Estelle a continué l’exposé des projets de l’association en évoquant la création d’un atelier de doctorants conçu comme un groupe de discussion autour des recherches des doctorants qui seraient invités à présenter leurs recherches. Lila a proposé que cet atelier rejoigne le groupe déjà formé de doctorants de l’EHESS
 traitant des questions migratoires.

Le prochain colloque que l’association Migractions souhaiterait organiser s’intitulera « Migrants et sexualité » et il traitera notamment des questions du rapport à la contraception, au sida,… Dans la mesure où l’organisation d’un colloque est un travail de longue haleine, l’année écoulée l’a montré, il serait envisagé en 2010. Bogentson, doctorant en démographie dont le sujet de thèse porte sur le rapport entre fertilité et migrations chez les migrants d’Haïti a dit qu’il pourrait donner les coordonnées de personnes sources pour la conception et l’organisation du colloque.

Enfin, Estelle a évoqué le dernier projet de Migractions : la participation au forum « La science et nous », forum de vulgarisation scientifique, en novembre 2008 qui cette année sera consacré aux Migrations. D’une part, l’association se trouvera sur le stand du CERI et participera à l’animation de ce stand grâce à des visuels (cartes, extraits de films, diaporama) et en répondant aux questions des visiteurs. D’autre part, elle animera un atelier aux visées pédagogiques de lutte contre les préjugés liés aux migrants au titre provocateur de « Ils sont trop différents ». Face à la perplexité devant ce titre de certaines des personnes présentes lors de l’Assemblée, l’intitulé de cet atelier a été explicité par d’autres personnes présentes. Elyamine, doctorant rattaché au CERI, s’est proposé de participer à l’organisation de cet atelier visant à déconstruire clichés et stéréotypes. Il a été convenu qu’il serait bon de trouver une méthode pédagogique pour dialoguer sur ce sujet avec un public jeune.
� On peut trouver plus de renseignements sur ce film à cette adresse :


 http://www.clinique-transculturelle.org/pdf/film_consultation.pdf


� Les informations sur cet atelier se trouvent à cette adresse : http://lodel.ehess.fr/cems/document.php?id=1551





